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Quelques chiffres sur 'inscription

A 1a session d'automne 1986,
l'Université du Québec à Rimouski
donne des cours à 1442 étudiants à
temps complet et 3851 étudiants à
temps parti el. Alors que 9~ des
étudiants à te"'tls complet font
leurs études sur le campus rimous
kois, 2434 étudiants à temps par
tiel (63%) suivent leurs études en
dehors de Rimouski. Ce sont là
quelques-unes des statistiques qui
viennent d'être dévoilées par le
Bureau du registraire de l'UQAR,
en date du 16 septembre. Il faut
ajouter que ces statistiques ne
sont pas encore définitives. Rap
pelons qu'à la session d'automne
1985, il Y avait à l'UQAR 1405
étudiants à temps complet et 3888
étudiants à temps partiel.

Voici le nombre d'inscription
(temps complet et te"'tls partiel
réunis) pour chacun des program
mes. D'abord les baccalauréats:

- Administration: 482
~conomique: 19
Éducation au préscolaire et.
enseignement au primaire: 281
Adaptation scolaire: 165

- Enseignement professionnel: 53
- Biologie: 132
- Mathématiques-informatique: 42
- Chimie: 36
- Physique: 22
- Géographie: 53
- Histoire: 47

Sociologie: 45
- ttudes françaises: 82
- Théologie et sc. rel.: 56
- Sciences infirmières: 365

La majorité des étudiants au
baccalauréat sont à temps complet
sauf pour l'enseignement profes
sionnel, les sciences infirmières
et les sciences religieuses.
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Pour les carti ficats, voici la
répartition:

- Administration: 1473
(dont 468 à Rimouski)
Gestion des ressources
humaines: 217

- Sciences comptables: 70
- Gestion informatisée: 17
- Informatique: 84
- tducation: 423
- Nursing et santé commu-

nautaire: 193
- Santé et sécurité au

travail: 65
- Animation: 155
- Sciences religieuses: 75
- tducation morale: 47
- Andragogi e : 79
- Arts visuels: 75

Il faut aussi ajouter les étu
diants libres et les auditeurs:
176. Dans l'ensemble de ces pro
granmes, plus de la lIIlitié des
étudiants sont à temps partiel et
font leurs études en région (hors
de Rimouski).

Dans les progr8lllRes de mattri
se, les étudiants sont partag~s de
Ta façon suivante:

- Ëducation: 60
- Développement r~ional: 46
- Oc~anographie: 34
- ~thique: 32
- Etudes littéraire 18
- Gestion des res ources

Maritimes: 8

Quant al doctorat en oa!anogra
phie, il regroupe 10 ~tudiants.

Lee nouveaux

Parmi les t§tudiants à teMPS
complet, 614 arrivent • l'UQAR
pour la prellliftre fois. Il s'agit
de la plus rlOIIbreus8 fourn~e

d'étudiants nouveaux depuis l' au
tomne 1980 (621 nouveaux).

Selon le Bureau dJ registraire,
les nouveaux se répartissent ainsi
dans les prograMMes:

- Administration et en
éconOMique: 244

- ~ducation: 162
- Biologie: 55
- Chimie: 18
- Maths-info: 14
- Physique: 6
- Sciences de la santé : 15
- ~tud~ françaises: 24
- ~graphie: 19
- Sociologie: 19
- Histoire: 15
- Théologie et sc. rel.: 7
- ttudi ants libres: 16

Il faut signaler des haus es
d'~tudiants, par rapport • l '8U
tomne dernier, dans les progrBMmes
en administration, biologie, d1i-

(suite à la page 2)
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mie, études françaises, sociolo
gie, histoire et adaptation sco
laire.

Pour donner une idée de la pro
venance des étudi ants de l' UQAR,
voici quelques statistiques sur
les inscriptions des nouveaux
étudiants à temps complet pour
l'automne 1986. Parmi nos nou
veaux inscrits provenant des col
lèges de l'Est -du-Québec et de la
COte-Nord, on retrouve:

26 proviennent des collèges de
la région de Québec, dont 9 du
Cégep de Ste-Foy et 5 du Séminaire
de St-Augustin. Une dizaine
d'étudiants arrivent de la région
de Montréal, et une quinzaine des
autres régions du Québec (Sher
brooke, Trois-Rivières, Chicouti
mi, Abitibi). A lui seul, le col
lège de St-Félicien, au Lac-St
Jean, fournit 6 nouveaux étu
diants. Cette année, 3 étudiants
proviennent de l'extérieur du Qué
bec. Il est important d'ajouter à
ces données les 135 étudiants
adultes qui se sont inscrits à
temps complet grâce à la règle qui
rend possible des études universi
taires si on a plus de 22 ans et
une expérience de travail perti
nente. Comm••seon de la FonctIOn Public ServICe Comm••••on

publique du Canada of Canada

Rimouski:
Gaspé:
Matane:
Rivière-du-Loup:

- La Pocatière:
- Hauterive:
- Sept-Iles
- Institut de Marine:

276
39
36
32
14
12

7
5

Les bureaux régionaux

Les étudiants, à temps partiel,
qui suivent des cours de l'UQAR en
dehors de Rimouski optent princi
palement pour des cours en admi
nistration' en éducation, en
sciences infirmières, en anima
tion, et en sciences religieuses
et morales. Ils se répartissent
ainsi, selon les bureaux régio
naux:

- Rivière-du-Loup: 422
- Baie-Comeau: 275
- Matane: 458
- Gaspé: 294
- Carleton: 132
- Lévis: 507
- St-Georges-de-Beauce: 375

N.B. Il faut bien noter que ces
statistiques indiquent les
étudiants inscrits à un pro
gramme et non à des cours en
particulier. Il peut arri
ver, par exemple, qu'un étu
diant inscrit en Chimie pren
ne un cours de biologle, mais
celui-ci n'est pas compté
dans les étudiants en biolo
gie. Pareillement, on indi
que ici qu'il Y a 75 étu
diants inscrits au programme
en arts visuels, alors qu'en
réalité, on compte 168 ins
criptions dans les trois
cours offerts cet automne
dans ce programme.
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Lundi le 22, à Il h 45:

Assemblée générale
des étudiants

L'Association générale des étu
diants de l' UQAR invite tous les
étudiants et étudiantes à une
Assemblée générale, le lundi 22
septembr e , de 11 h 45 à 13 h 15,
au Salon des étudiants (E-120).

AlESEe Rimouski

Réunion générale
Tous les membres sont conviés à

une réunion générale qui aura lieu
le mercredi 24 septembre, à
11 h 30, au Salon des étudiants
(E-120) •

AIESEC'ment vôtre

[En bref _
L'UQAR présentera vraisembla

blement le 7 octobre prochain son
Mémoi re à la COIIIInissi on parlemen
taire de l'éducation (audiences
publiques sur le financement uni
versi taire).

•
Correction: le président du

Syndicat des professeurs de l'UQAR
est maintenant Claude Livernoche,
et non pas Jacques Roy.

Carrieres Fonction publique Canada

Pour plus de renseignements concernant les conditions de candidat~re ~t ..l'in~"'iption.
pnK"UrCZ-\'oUS nos publications au centre de placement de votre universite ou a un
bureau de la Commission de la fonction publique du Canada.

Canada

La Commission de la Fonction publique du Canada ann~e I~ concours de
recrutement suivants:

Programme de stagiaires en vérification - 1987
Bureau du vérificateur général du Canada
Date limite d'Inscription: le 30 septembre 1986

Recrutement des agents du Service extérieur - 1987
Date de l'examen du Service extérieur: le 2~ octobr« 19H6
Date limite d'inscription: le 15 octobre 1986

Perspectives d'emploi pour diplômés d'université - 1987
Date limite d'inscription: le 31 octobre 1981l

La Fonction publique du Canada
offre des chances épies d'emploi à tous.

Monsieur Jules Ouchastel, di
recteur du Centre d'analyse de
textes par ordinateur (ATO) et
professeur de sociologie à l'UQAM,
donnera une conférence à l'UQAR le
mardi 23 septembre prochain à 16 h
au local 0-315. Cet te conférence
organisée par les professeurs du
cours de la maftrise en éducation
"Analyse informatisée de textes"
(INF-750~85) en collaboration avec
le GRlDEQ, a pour titre: "Analyse
du discours, informatique et dis
cours politique". Une invitation
spéciale est faite aux étudiants
et BUK professeurs des différentes
maîtrises.

LConférences __



Un étudiant de l'UQAR

Gagnant d'un concour canadien
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Un étudiant de l'UQAR au bacca
lauréat en chimi e, Abdès Smari, a
été choisi grand gagnant du con
cours journalistique étudi ant or
ganisé par la revue L'actualité
chimique canadienne et par l'Ins
titut de chimie du Canada.

En septembre 1985, ces deux
organismes lançaient un concours
ouvert aux étudiants universitai
res en chimie, en génie chimique
ou en biochimie, à travers tout le
Canada. Les participants devaient
rédiger un article de 8 à 10 pa-
ges, en anglais ou en français,
sur l'une ou l'autre des troIs
questions qui étaient posées.
Abdès Smari a décidé de répondre à
la question suivante: "Comment
réagissez-vous aux comptes rendus
des médias d'information sur les
produits chimiques ainsi que leurs
risques? Suggérez des façons de
contrebalancer la mauvaise image
souvent perçue envers la chimie."

Cet été, le jury, composé de
membres du Comité de rédaction de
la revue L'actualité chimique ca
nadienne/Canadi an Chemical News a
écrit à monsieur Smari, pour lui
signaler qu' i l était le grand ga
gnant du concours. Il a reçu un
prix de 250 $ et son article pa
raîtra dans la revue scienti fique
au début de 1987. Cette revue
mensuelle et bilingue présente des
informations sur la chimie en pro
venance des industries, des mai
sons d'enseignement et des gouver
nements ainsi que des articles
techniques qui intéressent les
chimistes.

Abdès Smari est un étudiant
d'origine marocaine. Il a terminé
son baccalauréat à l'UQAR au prin
temps 1986 et il vient d' entre
prendre une maîtrise en électro-
chimie, à l'Université de Sher
brooke.

Bienfaits et méfaits de la chimie

Dans l'article qu' il a présen
té, Abdès Smari défend l'idée que
les médi as ont trop souvent ten
dance à accuser les chimistes
lorsque surviennent des accidents
écologiques causés par les BPC,
les insecticides ou les pluies

acides. Selon lui, à chaque nou
veau produit qui est inventé et
mis sur le marché, les chimist es
fixent des buts et des normes qui
doivent être respectés avec atten
tion. Malheureusement, les utili
sateurs ne respectent pas toujours
ces règles.

"Il est important que ceux qui
ont librement décidé de se confor
mer aux normes le fassent correc
tement, malgré les coüts que cela
peut occasionner pour l'indus-
trie." Monsieur Smari estime
qu'il faut prévoir des sanctions
encore plus sévères contre les
contrevenants. "C'est ainsi que
les problèmes de pollution pour
ront être réglés. La chimie et
les chimistes trouveront alors un
support dans l'opinion publique et
réaliseront d'autres découver
tes."

La population, dit-il, manifes
te un intérêt profond pour connaî
tre le monde et ses découvertes,
pour savoir comment les produits
réagissent et se transforment, et
comment l'humanité peut en bénéfi
cier. "Les gens souhai tent com
prendre, ne pas être étrangers à
certaines réalisations merveilleu
ses. Ainsi, lorsque les médi as
traitent soit un accident qui met
en cause un produit chimique quel
conque, soit son ~plication abu
sive dans un domaine donné, il est
important de rappeler au public et
aux utilisateurs le mode d'appli
cation et les normes de ce pro-
dui t , Les bureaux de normalis a
tion des produits chimiques ont en

main ces renseignements. Les mé
dias ont un rô Ie d'éducation per
manente à ne pas oublier."

Les médias qui décrivent de
tels accidents écologiques accu
sent les produits chimiques et,
bien souvent, ceux qui les ont
créés: les chimistes. Le problè
me, affirme l'étudiant chimiste,
c'est bien souvent une application
abusive ou hors norme du produit.

Avec des expressions courantes
conme les armes "chimiques", les
déversements de produits "chimi
ques", les aliments naturels (sans
addi tifs "chimi ques ") , la chimi e
n'a plus très bonne réputation.
Pourt ant, les chimistes ont four
ni et sont encore capables d' ap
porter de nombreux bienfaits à
l 'humanité, constate Abdès Smari.
"Par exemple, la chimie offre plu
sieurs solutions techniques qui
pourraient délivrer la moitié pau
vre de l'humanité du spectre
effroyable de la famine. A la
condition, bien entendu, que les
hommes politiques et les économis
tes apportent leur collaboration
indispensable. C'est une question
de volonté". La chimie, poursuit
il, peut s' at taquer avec succès à
la dégradation des terres culti
vées. "Que cette dégradation soit
causée par les insectes, les cham
pignons microscopiques, les mau
vaises herbes ou les rats, la chi
mie a mis au point des produits
pour les éliminer. En plus, la
chimie a fait des efforts pour
rendre au sol sa fertilité, ou
pour développer la production
d'aliments entièrement nouveaux,
pour l 'homme ou pour le bétail."

Dans le domaine de la santé,
les chimistes ont réalisé des dé
couvertes étonnantes. ''Mention
nons seulement les découvertes à
propos des vitamines, indispensa
bles à la santé, ou des antibioti
ques, une arme miraculeuse contre
les maladies infectueuses."

Quant au domaine industriel,
l'apport de la chimie est sans
égal, que ce soit dans l'industrie
pharmaceutique, dans le textile,
le papier, le pétrole, les matiè
res plastiques ou les aliments.
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Responsable des activités communautaires

Jacques Lavoie a été engagé par
l'Université cette année, comme
contractuel, pour s'occuper des
activi tés communautaires. Les
êtudiants ou 'les membres du per
sonnel qui ont besoin d'une colla
boration pour organiser des acti
vités et avoir de l'animation peu
vent donc compter sur lui.

Détenteur d'un baccalauréat en
théologie de l'UQAR, avec certifi
cat en animation, Jacques s'est

beaucoup impliqué dans le milieu
universitaire depuis qu'il Y étu
die, notamment à la Pastorale, à
la Coop étudiante et à la Commis
sion de vie étudiante.

Jacques Lavoie s'occupera donc
de coordonner des ect Iv Lt és comme
le Méritas sportif, les soirées
sociales, les partys de groupe,
les 5 à 7, etc. Comme il assume
alssi les fonctions de régisseur
du bar, il a donc intérêt à ce que
les gens ne s'ennuient pas trop!

Jacques a quelques projets en
tête: favoriser les 5 à 7 pour le
personnel; organiser une ligue de
hockey-statistiques (pool), dans
laquelle . les participants recru
tent des joueurs de la ligue na
tionale de hockey et confrontent
leurs statistiques respectives;
etc.

D'autre part, comme le bureau
des Services personnels aux étu
diants est ouvert trois jours par
semaine, Jacques Lavoie s'occupera

Assemblée générale annuelle

Coop étudiante

Vous êtes conviés à l'Assemblée
générale annuelle de la Coopérati
ve étudi ante de l' UQAR qui aura
lieu le mercredi 24 septembre à
16 h 15 au local E-120 (Salon étu-
diant) •

N'oubliez pas d'apporter votre
carte de membre car celle-ci est
obligatoire pour assister à la
réunion. Un gollter suivra l' as-
semblée.

de r~pondre, les jeudis et vendre
dis, aux besoins urgents des étu
diants: assistance aJX étudiants
étrangers, problèmes de logement
ou de vestiaire, ou autres ques
tions.

On peut rencont rer Jacques au
local E-105.7, ou lui téléphoner à
724-1782.

UN GUICHET AUTOMATIQUE DESJARDINS
( .

A L'U.Q.A.R.

18 HEORES PAR JOOR
7 JOORS PAR SEMAINE

P~Je~...~~!
«JuichEIœ ~[t\ulomaliqUE ~ Desjardins

tel. [418] 723 -03.55

SUPER VENTE DE FUTONS

(Nous acceptons les commandes jusqu'au 30 sept. 1986)

(sur commande seulement)

épaisseur

6" 8" 10"

104.25 $ 127.50$

126.75$ 153.75$ 176.25$

simple

double

grandeur

JlLIIDErrrS ET PRODUITS nATURELS

99 Rouledu
Rimouski G5L 554



Répertoire des acheteurs
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Mon.6~WJl Miche,t Lé,gaJl€, dVle.ct.WJl du. CAMPE, je:ue. un coup
d' oU! ~UJl le. tout: nouveau R€pVttoâe. de.,).) ac.he.teLlJL6, en
~ompa9nie. de. madame. Jo~yanne. Vouv~, dVle.ct4iee. 4€gionale.
du. ~tèJle. de. .f.'~nCÛL6t.Jlie. e:t du. c.ommuee. ("€g~on BM-st
LauA~nt/~p~~~/II~-de.-la-Made.l~ne.) e.t de. mo~iWJl

MaJlc-A. St-Amand, ~OM~eJt e.n dé.ve,ioppeme.nt corrmuUal.
e.t mCÛL6t.Jli~ au. bUJtQA.u du BM-st:-LaLUte.nt du. MinL6tUe. de.
1,' '<'nCÛL6W~ U de. ~mmeJtee..

Quelqu s statistiques

La première édi tion du "Réper
toire des acheteurs du Bas-St-Lau
rent, de la Gaspésie, des Iles-de
la-Madeleine et de la COte-Nord"
vient de paraître. Il s'agit d'un
ouvrage d'environ 150 pages qui
contient des renseignements utiles
sur les institutions et organismes
qui ont pignon sur rue dans les
régions mentionnées. Il recense
les établissements du réseau des
affaires sociales, ceux du secteur
de l'Éducation, puis les adminis
trations municipales et para-muni
cipales. Il couvre également
Hydro-Québec, la Société des al
cools du Québec, ainsi que les
principales entreprises privées et
les services gouvernementaux les
plus importants.

Le répertoire s'adresse princi
palement aux vendeurs de la ré
gion. Ils y retrouveront des ren
seignements sur les principaux
achats effectués par les organis
mes et institutions (montants et
nature des achats et des immobili
sations). Les responsables de
l'approvisionnement de chaque éta
blissement sont identifiés.

Michel Légaré, directeur du
groupe CAMPE (Centre d'assistance
aux moyennes et petites entrepri
ses) et l'un des responsables du
Répertoire, explique: "A plu
sieurs occasions, tant à Rivière
du-Loup, à Rimouski que dans la
Baie-des-Chaleurs, les gens d' af
faires ont exprimé le souhait
d'avoir en main un tel répertoire.
Ce document vise à promouvoir les
relations d'affaires entre entre
prises et institutions de la ré
gion, à maximiser les achats en
région. C'est un outil qui peut
être utile à de nombreux établis
sements de vente, afin de mieux
connaître les besoins du marché
régional."

D'ailleurs, le Répertoire vient
d' êt re expédié à 1050 entreprises
manufacturières et institutions
des régions concernées.

Le Répertoire a été financé par
une subvention du Ministère de
l'industrie et du commerce du Qué
bec et grâce à la vente de quel
ques pages publicitaires.

Le document est une réalisation
conjointe du groupe CAMPE de

l'UQAR et de la Firme Sogain, de
St-Jérôme.

On peut encore se procurer un
exemplaire du Répertoire, au coût

Le répert oi re des acheteurs du
Bas-St-Laurent, de la Gaspésie,
des Iles-de-la-Madeleine et de la
COte-Nord, donne des statistiques
intéressantes sur les principaux
achats qui sont faits par nos ins
titutions et organismes.

Ainsi, on apprend que le réseau
des affaires sociales, composé de
25 hôpitaux, de 56 centres d'ac
cueil et de 20 CLSC (auxquels
s'ajoutent les CRSSS .et les CSS),
achète pour environ 41 millions de
$ par année en biens et services.
Environ 40% des achats sont globa
lisés pour l'ensemble du réseau.
Les produits spécialisés (fourni
tures médicales, médicaments et
produits de laboratoire) comptent
pour 25% des achats d'opérations
courantes dans les hôpitaux.

Le secteur de l'éducation com
prend une uni versi té, 7 cégeps et
39 commissions scolaires (celles
ci regroupent chacune un ensemble
d'écoles). L'approvisionnement en
biens et services pour ce secteur

de 10 $, en s'adressant au CAMPE:
300, avenue des Ursulines, Rimous
ki, G5L 3A1, ou en téléphonant à
724-1569.

totalise 77 millions. Les fourni
tures et matériels d'opérations
courantes constituent les princi
pales dépenses (matériels didacti
ques et spécialisés, livres, frais
de bureau, huile à chauffage,
électricité, mobilier, etc.).

La zone étudiée regroupe près
de 240 municipalités. En 1985,
les dépenses de celles-ci ont né
cessité des déboursés supérieurs à
135 millions de $. Les dépenses
vont de la fourniture de bureau
aux travaux de construction, en
passant par les produits d'entre
tien des routes, la machinerie,
les services professionnels, le
chauffage des immeubles, etc.

En supplément, le répertoire
donne une liste des entreprises de
100 employés et plus, et de plu
sieurs ministères et organismes
impliqués dans la région. Ceux-ci
sont bien sOr des acheteurs impor
tants de différents produits et
services.
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•

GUERRIER DE rÉMERGENCE
comptable en management accrédité

Pauline COté et Sylvie Leclerc ~ professeures au
Département des sciences de l'éducation, ont obtenu
une subvention de 20 000 $ pour une collaboration
avec une équipe de l'UQAM pour un projet de dévelop
pement a::adémique et de recherche intitulé: "Analy
se et lecture de données textuelles". Cette subven
tion permettra aux auteurs de développer conjointe
ment des cours en "Analyse informatisée de textes"
et en ''Méthodologie de la recherche assistée par
ordinateur". Cette subvention permettra aussi la
poursuite des travaux de recherche en "Analyse du
discours et informatique cognitive".

•
Sous le ti tre Aménagement et développement,

l'AerAS vient de publier un cahier (no 38) à l'inté
rieur duquel on retrouve des textes écrits par des
professeurs de l' UQAR. Serge COté s'intéresse aJ

pouvoir local. 'Mi che l i ne Bônneau et Hugues Dionne
traitent des projets alternati fs et Bruno Jean ana
lyse l'aménagement du terri toire. Le volume est
disponible en librairie .

Les 2, 3 et 4 octobre, CJ.Iatre professeurs des
Pays de la Loire, en France, séjourneront à l'UQAR,
pour rencontrer des membres du GRIDEQ. Les visi
teurs, spécialistes de géographie sociale, viennent
ici pour discuter des phénomènes de décentralisation
de L'Ëtat et des problèmes propres aJX espaces ru
raux.

6
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Etudiants anglophones

Savi ez-vous que 175 étudi ants
anglophones, venant principalement
des provinces de l'Ouest, ont étu
dié à l'UQAR en mai et juin der
niers, pendant six semaines? Cet
te expérience était une première à
l'Uni versi té et elle a de bonnes
chances de se répéter dans les
années qui viennent.

Voici un bref article qui per
mettra de faire connaissance avec
trois de ces étudiants, de gauche
à droite: Juanita, Mary et Gra
ham, et de percevoir leurs motiva
tions à apprendre le français.
Ils sont ici photographiés en com
pagnie de Claudie Lamontagne (as
sise), monitrice.

Graham Brockley est originaire
de Stettler, en Alberta, près
d'Edmonton. Il étudie à la maî
trise en psychologie à l'Universi
té de l'Alberta, à Edmonton. Gra
ham veut apprendre le français
pour deux raisons: primo, il es
time que le français est devenu
nécessaire pour travailler au
Canada, et secundo, sa blonde est
acadienne... Cela motive sa vo
lonté!

"Ce que j'ai trouvé le plus
di fficile au début de l'immersion
à Rimouski, dit-il, c'est d'être
obligé de ne par1er q,J' en fran
çais. Tout le monde en ville par
lait français, et moi, j'avais
promis de ne par1er q.J' en fran
çais. Difficile pour quelqu'un
qui ne par le q,Je l'anglais! Mais
maintenant, je peux m'exprimer en
français. C'est un programme
intéressant pour ceux qui désirent
vraiment participer."

Graham a beaucoup aimé les ac
tivités sportives, les soirées
sociales et les spectacles organi
sés par les étudi ants • Le j eu de
"l'improvisation", devant un pu
blic, l'a beaucoup fait rigoler.
Dans la région, il a été impres
sionné par les églises. "Chaque
village a sa grosse église." Il
garde de bons souvenirs sur la ré
gion: les gens, le fleuve, les
paysages.

Mary Ledwell est une fille de
Charlottetown, à l' Ile-du-Prince-

Ëdouard , Elle étudie le cinéma à
l'Université Concordia, à Mont
réal. Pour elle, une telle immer
sion en français est la meilleure
façon d'apprendre une langue. "Le
français devient spontané. La mo
tivation est plus grande en immer
sion qu'à un ou deux cours par
semaine. Et en plus, tu vis dans
une famille qui parle toujours
français."

Mais la principale motivation
de Mary pour ~prendre le fran
çais, c'est le cinéma. C'est une
maniaque du grand écran en géné
ra l , et en particulier du cinéma
québécois et français. "J'ai pro
fité de mon séjour à Rimouski pour
voir Cordélia et La guerre des
tuques", dit-elle. Mary songe
sérieusement à habiter au Québec
après ses études. Elle a aimé
Rimouski: "C'est une ville plus
grande que je pensais. C'est une
ville de fonctionnaires, mais aus-
si une ville maritime, près du
fleuve. Alors, moi qui vient des
Martimes, je me sentais comme
chez-moi ."

Juanita Weening habite Ottawa
et elle étudie en criminologie, à
l'Université Carleton. Elle a
choisi de venir à Rimouski cet été
pour "vivre une bonne expérience
dans un milieu francophone et par
ce qu'elle aime rencontrer des
personnes de tout le Canada".

Elle croit aJssi qu'à Ottawa, la
connaissance du français est es
sentielle pour trouver un travail
professionnel.

Elle a fait plusieurs randon
nées à bicyclette et a trouvé
qu'il y avait beaucoup de choses à
faire à Rimouski. "Il faudrait
nous donner plus d'informations
sur Rimouski avant de venir. Moi,
quand j'entendais le mot Rimouski,
je pensais à une ville petite et
très vieille, peuplée de bache
rons, de pêcheurs et d'indiens.
J'ai été surprise en arrivant ••• "

Juanita a trouvé les premiers
jours très di fficiles. Elle ne
comprenait pas ce que les gens
disaient: un bourdonnement inces
sant. Mais l'oreille s'habitue au
bout de quelques jours, et on fi
nit par se comprendre. "Dans les
familles qui nous hébergaient, les
gens parlaient beaucoup et vite.
Mais ils étaient très gentils et
patients avec nous. Et ils nous
parlaient toujours en français, ce
qui est très bon pour apprendre."
Elle a trouvé le mode de vie des
Rimouskois plus "relax" qu'en
Ontario.

Tous les trois jugent que la
nourri ture est excellente ici,
mais qu'on y ajoute- des desserts
très sucrés ••• ce qui n'est pas
très bon pour la ligne!
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Après les deux év~nements d'im
portance du mois d'aoat (un Sympo
siulft sur les catastrophes et une
Conférence sur la pêche artisana
le), l'Université dJ Québec li Ri
mouski sera li nouveau 1 'hôte d'un
important colloque, dJ 29 au 31
octobre prochain. Environ 200
particlp...ts sont attendus li ce
colloque d'envergure nationale sur
l'~thique. Le titre: "L'éthique
li venir: une (JJestion de sagesse?
une question d'expertise?" Le
groupe de recherche tth08 , de
l'UQAR, organise cette activité.

Ce colloque s'adresse aux in
tervenant et intervenantes
oeuvr.nt dans le milieux de la
s nt', des affaires sociales, de
l '~duc.tion, des COIRIIlJnications,
'de l't!conœie, etc. Ce sera l'ac
c ion d'~eh.-MJ8r sur les enjeux
actuels de la ~flexion ~thique au
Qu'bec. 00 va la IROrale? Quelles

fin octobre, li l'UQAR

Colloque
en éthique

sont les valeurs du Québec d'au
jourd'hui? Les grandes valeurs du
passé existent-elles encore? Le
vendredi en soirée, l'ensemble de
la population sera invitée li par
ticiper li un débat portant sur une
question éthique de l'heure.

Une cinquantaine de personnes
ressources seront présentes li ce
colloque pour faire part de leurs
réflexions ou de leurs pratiques
professionnelles.

Dans plusieurs milieux profes
sionnels, on s'interroge sur les
questions éthiques. Les rapports
hommes-femmes. Les nouvelles
technologi es et le chômaqe , L' a
vortement et l'euthanasie. La mo
rale li enseigner dans les écoles.
Les codes d'éthique profession
nels. Les participants réfléchi
ront li ces préoccupations li la
lumière de la double interrogation
clI titre: "une question de sages
se? une question d'expertise?".

Il est encore possible de
s'inscrire li ce colloque. On peut
obtenir plus de renseignements en
contactant Gisèle Dubé, li 724
1784.
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